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ODE SECRETE
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QUE LA LUMIERE SOIT !

A faire soi même

PHOTOPHORE
papier taille A4
bougie & verre
ciseaux & colle

MATERIEL
NECESSAIRE

ETAPE 1

Faites vos choix !

Imprimez votre modèle
favori sur du papier 

à l’aide de
votre imprimante.

ETAPE 2

Aiguisez les
ciseaux !

Découpez le papier en
suivant le contour

pointillé.Collez-le en 
rond autour du verre.

ETAPE  3

Entretenez
la flamme

Déposez une bougie
chauffe-plat dans le
verre et allumez-là.

C’est beau !

Design : Laetitia Lazerges / vertcerise.com pour Alinéa


